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NOUS RÉSISTONS POUR VIVRE,
NOUS MARCHONS POUR TRANSFORMER !

1ère A
CTION 

INTERN
ATIONA

LE

2000 raisons pour marcher contre la pauvreté et la violence 

sexiste ! L’appel à la campagne de l’année 2000 eut une 

grande portée et aboutit à la construction de la MMF 

comme mouvement international. L’action mobilisa des 

milliers de groupes de femmes dans plus de 150 pays et 

territoires, autours des activités d’éducation populaire et 

des manifestations publiques pour les droits des femmes.

Notre Parcours

Les mobilisations culminèrent le 17 

octobre — journée internationale de lutte 

pour l’élimination de la pauvreté, avec des 

marches simultanées dans 40 pays et des 

manifestations devant le siège de la Banque 

Mondiale et le Fonds Monétaire International 

à Washington (EUA), pour la remise de 5 

millions de signatures de femmes du monde 

entier soutenant ces revendications.

1998 : La première 
rencontre internationale, 
à Montréal, au Québec, 
a défini la plate-forme 
de revendications et 

d’action pour l’an 2000 
pour l’éradication de 
la pauvreté et de la 

violence. Cette même 
année et l’année 

suivante, de nombreuses 
manifestations contre 
le libre-échange et les 
accords de la Banque 

Mondiale ont eu lieu aux 
États-Unis et dans d’autres 

parties du monde.

Janvier 2001 : Participation à 
la première édition du Forum 

Social Mondial, à Porto Alegre, 
au Brésil. La MMF a été un sujet 

actif dans la construction du 
processus des Forums, qui a 

joué un rôle important dans le 
renforcement des alliances entre 
les mouvements sociaux et dans 

le renforcement d’une action 
connectée entre le féminisme 
et la lutte anti-mondialisation. 
La campagne contre la ZLEA 

et la lutte contre l’OMC se 
démarquent. Le processus des 

Forums, qui s’est progressivement 
mondialisé, a permis d’élargir 

l’internationalisation de la lutte 
des peuples du monde.

2è ACT
ION IN

TERNAT
IONALE

Les femmes en mouvement changent le monde ! Pour 

l’Action 2005, nous avons préparé la Charte Mondiale des 

femmes pour l’humanité. Cette charte décrit le monde que 

nous voulons construire, basé sur les valeurs de liberté, 

égalité, solidarité, justice et paix. Le 8 mars 2005, avec une 

marche de trente mil femmes venues de tout le Brésil à Sao 

Paulo, la charte a commencé son voyage autour du monde 

jusqu’au 17 octobre, en passant par 53 pays et territoires. 

Dans chaque pays, les Coordinations nationales de la Marche 

ont inscrit leurs luttes et leurs propositions sur des bouts de 

tissu, qui ont fini par former la Courtepointe de la Solidarité.

La première expérience d’une action globale, 

aujourd’hui appelée « 24h de solidarité féministe »  

(puisqu’elle parcourt le monde et les fuseaux horai-

res de 12h à 13h) a eu lieu lors de la clôture de 

cette action. Pendant que les femmes à Ouagadou-

gou (Burkina Faso) cousaient la courtepointe de la 

solidarité, des militantes du monde entier organi-

saient des actions symboliques dans les rues. 

2007 : Organisation de Nyéléni, le 
Forum de Souveraineté Alimentaire à 

Sélingué (Mali), avec La Vía Campesina, 
Amis de la Terres et d’autres mouve-

ments. La souveraineté alimentaire est 
essentielle pour notre féminisme et 

se concrétise à travers l’agroécologie, 
l’économie solidaire, la lutte pour les 

biens communs et pour le droit à la terre.

2008 : Journée de 
Mobilisation et d’Action 
Mondiale organisée par 
les mouvements sociaux 
réunis au Forum Social 

Mondial. La mobilisation 
s’est organisée en 

opposition au Forum de 
Davos, en Suisse, qui 

réunit les représentants 
de la globalisation 

néolibérale.

3è ACT
ION IN

TERNAT
IONALE

Tant que toutes les femmes ne seront pas libres, nous 

serons en marche ! En 2010, l’action internationale s’est 

structurée autour de nos quatre thématiques de lutte : 

travail et autonomie des femmes ; violences ; biens 

communs et services publics ; paix et démilitarisation. 

Plus de cent mille femmes de 75 pays ont participé aux 

actions nationales, régionales et internationales. La thé- 

matique ‘paix et démilitarisation’ a été choisie pour les  

actions régionales en Turquie, aux Philippines et en Co- 

lombie, où les femmes ont organisé des mobilisations 

devant les bases militaires des États-Unis et, pour la clôture 

de l’action, dans la République Démocratique du Congo.

2013 : L’effondrement du bâtiment 
industriel de production textile Rana 
Plaza, au Bangladesh, le 24 avril, a 
tué près de mille personnes et en a 

blessé beaucoup d’autres. La plupart 
d’entre elles étaient des femmes, 

car ce sont elles qui ont les travaux 
les plus précaires et qui sont les plus 

surexploitées dans le capitalisme 
raciste et patriarcal. Depuis 2015, la 
MMF commémore cette date et en 

fait une journée globale de solidarité 
féministe contre le pouvoir des 
compagnies multinationales.

4è ACT
ION IN

TERNAT
IONALE

En 2015, l’Action internationale de la Marche 

Mondiale des Femmes a renforcé la résistance 

et présenté des alternatives autour de trois 

thématiques : travail, corp et territoire des 

femmes. En Europe, les femmes ont organisé une 

caravane féministe qui a traversé le continent. 

La région des Amériques a organisé une action 

plurinationale en Argentine pour dénoncer les 

industries agro-alimentaire et minière, ainsi 

qu’une rencontre à la frontière entre le Brésil et 

l’Uruguay pour la légalisation de l’avortement. 

En Afrique, des femmes de 14 pays différents 

du continent se sont réunies à Nairobi pour la 

clôture de la 4è Action Internationale.  

2017 : Rencontré Continentale 
pour la démocratie et contre 
le néolibéralisme, organisée 

par Jornada Continental à 
Montevideo (Uruguay). En 2019, 
la Rencontre Anti-impérialiste de 
La Havane (Cuba), a remis à jour 
les points d’union et les parcours 

des mouvements sociaux par 
rapport à l’agenda anticapitaliste.

5è ACTION INTERNATIONALE
En 2020, la Marche Mondiale des 
Femmes organise sa 5è Action interna-
tionale avec la devise « Nous résistons 
pour vivre, nous marchons pour trans-
former ». Avec cette action, nous con-
tinuons à avancer vers la construction 
d’un mouvement permanent de lutte 
féministe, anticapitaliste et antiraciste. 
Cette 5è Action est l’expression de notre 
résistance à l’offensive capitaliste contre 
la vie, la montée du conservatisme et de 
l’autoritarisme partout dans le monde. 
Nous marchons pour mettre en avant 
nos propositions et actions concrètes 
pour une société basée sur l’égalité, la 
justice, la liberté, la paix et la solidarité.
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Québec, 2000.

Ouagadougou, 2005

République Démocratique du Congo, 2010.
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2012 : L’appel aux 24h de solidarité 
féministe disait « Être femme, c’est vivre 
une guerre permanente » et appelait à 

mettre en évidence les luttes des femmes 
dans leurs territoires. Au Brésil, la 

campagne #NousSommesToutesApodi 
a dénoncé les agissements de l’indus-
trie agro-alimentaire et a mis en avant 
les alternatives créées par les femmes 
dans les zones rurales. Au Mexique, les 
femmes se sont prononcées contre la 

persécution des migrantes.



2020 c’est l’année du 20è anniversaire de notre existence en tant que mouvement international. 
La 5è Action Internationale de la Marche Mondiale des Femmes est un appel pour la lutte des 
femmes à confronter l’avance des forces d’extrême-droite qui structurent le conservatisme et le 
néolibéralisme, qui menacent la vie et la démocratie. Nous invitons les féministes du monde entier 
à participer à cette action, qui se déroulera du 8 mars au 17 octobre 2020. Nous résistons pour 
vivre, nous marchons pour transformer!

L’AGENDA
DES FEMMES 
EN 2020

8 MARS
LANCEMENT DE LA 5è ACTION
La Journée internationale de la lutte des femmes marquera le début de notre 
Action internationale. Dans chaque pays et territoire où nous sommes organisées, 
nous allons montrer la présence de la MMF et lancer l’action lors des mobilisations 
dans les rues et sur les réseaux sociaux. Le 8 mars prochain marquera le 20è 
anniversaire de la création d’un mouvement féministe international contre la 
pauvreté et la violence.

30 MARS
JOURNÉE DE LA TERRE PALESTINE

Nous avons rejoint les luttes des femmes palestiniennes, kurdes, du Cachemire, 
sahraouies, basques, catalanes et des autres femmes en lutte dans le monde 
pour exister sur leurs territoires. Dans tous ces territoires, la Marche Mondiale des 
Femmes défend le droit à l’autodétermination, et lutte contre la militarisation 
et la guerre. Le 30 mars fait partie de notre agenda comme une journée de 
visibilité de la lutte pour l’autodétermination des peuples.

24 AVRIL
24 HEURES DE SOLIDARITÉ FÉMINISTE 
CONTRE LE POUVOIR DES TRANSNATIONALES
Les 24 heures de solidarité féministe se structurent autour de la lutte contre les 
compagnies transationales, en mémoire du jour de l’effondrement du bâtiment 
de Rana Plaza en 2013. Nous dénonçons l’avancée du pouvoir des entreprises qui 
précarisent la vie, aggravent les inégalités et détruisent la nature, tout en essayant 
de s’approprier et vider de sens l’agenda des luttes féministes. De 12h à 13h, la 
solidarité de la MMF va s’exprimer partout dans le monde, en reliant des activités 
d’éducation populaire et des actions de dénonciation.

DU 25 AU 31 MAI
SEMAINE INTERNATIONALE DE LUTTE CONTRE L’IMPÉRIALISME

Organisée par l’Assemblée Internationale des Peuples et diverses organisations du 
monde, la Semaine Contre l’Impérialisme sera un moment clé pour combattre la 
montée de l’extrême-droite. Nous, les femmes, nous faisons partie de la résistance 
à l’impérialisme sous toutes ses formes dans nos pays, sur nos territoires et sur nos 
corps. Dans cette semaine nous allons renforcer notre ambition de construire des 
alliances avec les mouvements sociaux, basées sur l’autogestion des femmes. Dans 
chaque pays, nous allons mener des actions communes et/ou organiser nos propres 
activités.

17 OCTOBRE
CLÔTURE DE L’ACTION INTERNATIONALE
La clôture de la 5è Action Internationale sera une activité internationale à laquelle vont 
participer des représentantes de la Marche Mondiale des Femmes du monde entier, à la 
frontière entre le Guatemala, le Honduras et le Salvador, dans la région des Amériques. 
Les frontières et les murs matérialisent de nombreuses menaces contre lesquelles nous 
luttons : l’impérialisme, la haine envers les migrant.e.s, les compagnies multinationales, 
l’exploitation des biens communs, l’expulsion des peuples de leurs territoires, la priva-
tisation, les conflits armés, etc. En revanche, nous affirmons le principe de la solidarité 
internationaliste entre les peuples et les femmes.
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Les débuts de la
Marche Mondiale des Femmes

La Marche Mondiale des Femmes est un mouvement féministe international présent dans plus 
de 60 pays et territoires, avec des groupes de contact dans 90 pays de plus. L’inspiration pour 
la création de la MMF est née lors d’une manifestation organisée au Québec en 1995, dans 
laquelle 850 femmes ont marché 200 km pour revendiquer «le pain et les roses». Les femmes 
ont compris qu’il était nécessaire de construire une résistance mondiale pour confronter 
l’appauvrissement, la violence et l’exploitation imposés par le capitalisme patriarcal et raciste

Depuis sa création, la Marche Mondiale des Femmes a développé une méthode pour définir 
des consensus et trouver une forme d’action basée sur la construction permanente des rapports 
entre le niveau local, national et international. La préparation des actions internationales tous les 
cinq ans marque les processus de synthèse politique de notre mouvement et relie nos processus 
d’organisation et de lutte à niveau local avec la force globale du féministe en mouvement. 

www.marchemondiale.org  |  info @ marchemondiale.org
#MMFenAction2020
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